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PRESENTATION DE JDS 

 
Le Journal International des Sachants (JDS) est une revue scientifique 

pluridisciplinaire dédiée à la valorisation et à la vulgarisation des résultats de 

recherches innovantes, de découvertes de pointe et de productions scientifiques 

originales et pertinentes dans divers domaines scientifiques. Disposant de comité 

scientifique et de lecture, la revue JDS offre ainsi aux chercheurs du monde entier, 

une plateforme de publication de haute qualité en favorisant le partage des 

connaissances et de la collaboration au sein de la communauté scientifique. 

JDS est une revue évaluée par des pairs (blind peer review) et en libre accès "Open 

access" relevant des Editions Croco.  Il publie les articles dans le domaine des 

Sciences Humaines et Sociales ; Langues et littérature ; Art, patrimoine et culture 

; Sciences du Langage et de la Communication ; Sciences Economiques et de 

Gestion ; Sciences politiques et Juridiques. Dans sa vision d’ouverture, JDS 

encourage la collaboration interdisciplinaire entre les chercheurs de tous les pays 

africains et du monde.  

Les articles proposés doivent respecter la ligne éditoriale de la revue. Ils doivent 

être originaux et n’avoir jamais fait l’objet d’une acceptation pour publication 

dans une autre revue à comité de lecture. Ils sont soumis à une sélection initiale 

par l'éditeur, puis à un processus rigoureux d'évaluation par les pairs en double 

aveugle avant publication.  
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PROTOCOLE DE REDACTION DE JDS 
 

Le Journal International des Sachants (JDS) n’accepte que des articles inédits et originaux 

dans diverses langues notamment en allemand, en anglais, en espagnol et en Français. Le 

manuscrit est remis à deux instructeurs, choisis en fonction de leurs compétences dans la 

discipline. Le secrétariat de la rédaction communique aux auteurs les observations formulées 

par le comité de lecture ainsi qu’une copie du rapport, si cela est nécessaire. Dans le cas où la 

publication de l’article est acceptée avec révisions, l’auteur dispose alors d’un délai raisonnable 

pour remettre la version définitive de son texte au secrétariat de la revue 

 

Structure générale de l’article :  

Le projet d’article doit être envoyé sous la forme d’un document Word, police Times New 

Roman, taille 12 et interligne 1,5 pour le corps de texte (sauf les notes de bas de page qui ont 

la taille 10 et les citations en retrait de 2 cm à gauche et à droite qui sont présentées en taille 11 

avec interligne 1 ou simple). Le texte doit être justifié et ne doit pas excéder 18 pages. Le 

manuscrit doit comporter une introduction, un développement articulé, une conclusion et une 

bibliographie.  

 

Présentation de l’article :   

➢ Le titre de l’article (15 mots maximum) doit être clair et concis. De taille 14 pts gras, il 

doit être centré. 

➢ Juste après le titre, l’auteur doit mentionner son identité (Prénom et NOM en gras et en 

taille 12), ses adresses (institution, e-mail, pays et téléphones en italique et en taille 

11) 

➢ Le résumé (200 mots au maximum) présenté en taille 10 pts ne doit pas être une 

reproduction de la conclusion du manuscrit. Il est donné à la fois en français et en 

anglais (abstract). Les mots-clés (05 au maximum, taille 10pts) sont donnés en français 

et en anglais (key words)  

➢ Le texte doit être subdivisé selon le système décimal et ne doit pas dépasser 3 niveaux 

exemples : (1. - 1.1. - 1.2. ; 2. - 2.1. -2.2. - 2.3. - 3. - 3.1. - 3.2. etc.)  

➢ Les références des citations sont intégrées au texte comme suit : (L’initial du prénom 

suivi d’un point, nom de l’auteur avec l’initiale en majuscule, année de publication 

suivie de deux points, page à laquelle l’information a été prise). Ex : (A. Kouadio, 

2000 : 15).   

➢ La pagination en chiffre arabe apparait en haut de page et centrée. 

➢ Les citations courtes de 3 lignes au plus sont mises en guillemet français («…. »), mais 

sans italique. 

N.B. : Les caractères majuscules doivent être accentués. Exemple : État, À partir de …  
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Références bibliographiques  

Ne sont utilisées dans la bibliographie que les références des documents cités. Les références 

bibliographiques sont présentées par ordre alphabétique des noms d’auteur. Les divers éléments 

d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : NOM et Prénom (s) de l’auteur, 

Année de publication, zone titre, lieu de publication, zone éditeur, pages (p.) occupées par 

l’article dans la revue ou l’ouvrage collectif.  

Dans la zone titre, le titre d’un article est présenté entre guillemets et celui d’un ouvrage, d’un 

mémoire ou d’une thèse, d’un rapport, d’une presse écrite est présenté en italique. Dans la zone 

éditeur, on indique la maison d’édition (pour un ouvrage), le Nom et le numéro/volume de la 

revue (pour un article). Au cas où un ouvrage est une traduction et/ou une réédition, il faut 

préciser après le titre le nom du traducteur et/ou l’édition (ex : 2nde éd.).   

Les références des sources d’archives, des sources orales et les notes explicatives sont 

numérotées en série continue et présentées en bas de page. 

- Pour les sources orales, réaliser un tableau dont les colonnes comportent un numéro 

d’ordre, nom et prénoms des informateurs, la date et le lieu de l’entretien, la qualité et la 

profession des informateurs, son âge ou sa date de naissance et les principaux thèmes 

abordés au cours des entretiens. Dans ce tableau, les noms des informateurs sont 

présentés en ordre alphabétique  

- Pour les sources d’archives, il faut mentionner en toutes lettres, à la première 

occurrence, le lieu de conservation des documents suivi de l’abréviation entre 

parenthèses, la série et l’année. C’est l’abréviation qui est utilisée dans les occurrences 

suivantes :   

Ex. : Abidjan, Archives nationales de Côte d’Ivoire (A.N.C.I), 1EE28, 1899. 

 

- Pour les ouvrages, on note le NOM et le prénom de l'auteur suivis de l’année de 

publication, du titre de l'ouvrage en italique, du lieu de publication, du nom de la société 

d'édition et du nombre de page. 

Ex : LATTE Egue Jean-Michel, 2018, L’histoire des Odzukru, peuple du sud de la Côte 

d’Ivoire, des origines au XIXe siècle, Paris, L’Harmattan, 252 p.  

 

- Pour les périodiques, le NOM et le(s) prénom(s) de l’auteur sont suivis de l’année de la 

publication, du titre de l’article entre guillemets, du nom du périodique en italique, du 

numéro du volume, du numéro du périodique dans le volume et des pages. 

Ex : BAMBA Mamadou, 2022, « Les Dafing dans l’évolution économique et socio-

culturelle de Bouaké, 1878-1939 », NZASSA, N°8, p.361-372.  

 

NB : Le non-respect de ces recommandations ci-dessus conduit au rejet systématique du 

manuscrit. 
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Résumé 

Cette étude porte sur l’influence de la communication médiatique de la musique urbaine (Rap Ivoire, Coupé-

décalé, Biama) sur la recomposition des valeurs chez les jeunes Ivoiriens de 15 à 35 ans. S’appuyant sur une 

méthodologie mixte (enquête auprès de 298 individus et corpus de répertoire musical), la recherche mobilise les 

théories de la médiologie (R. Debray), de l’industrie culturelle (T. W. Adorno et M. Horkheimer) et de l’influence 

sociale (S. E. Asch). Les résultats révèlent une hégémonie numérique (74 % de consommation quotidienne) qui 

favorise la normalisation de contre-valeurs telles que l’ostentation, l’agressivité verbale et l’érosion de l’éthique 

de l’effort au profit du succès immédiat. Si 58 % des enquêtés intègrent le lexique musical dans leur langage, 34 

% maintiennent une réception active et critique. L’étude conclut que la musique urbaine, par sa répétition, redéfinit 

les identités juvéniles et préconise l’usage de stratégies de communication sociale, notamment le nudge, pour 

renforcer l’esprit critique des récepteurs. 

Mots-clés : Musique urbaine, jeunesse ivoirienne, médias numériques, valeurs sociales, comportement 

Communication and Ivorian urban music: influence, the reshaping of 

values, and the dynamics of appropriation among young people 
 

Abstract 

This study examines the influence of urban music’s mediated communication (Rap Ivoire, Coupé-décalé, Biama) 

on the reshaping of values among Ivorian youth aged 15 to 35. Using a mixed-methods approach (a survey of 298 

individuals and content analysis), the research draws upon the theories of mediology (R. Debray), the culture 

industry (T. W. Adorno & M. Horkheimer), and social influence (S. E. ASCH). The results reveal a digital 

hegemony (74% daily consumption) that fosters the normalization of counter-values such as ostentation, verbal 

aggression, and the erosion of the work ethic in favor of instant success. While 58% of respondents integrate 

musical lexicon into their language, 34% maintain an active and critical reception. The study concludes that urban 

music, through its algorithmic repetition, redefines youth identities and advocates for the use of social 

communication strategies, particularly nudging, to strengthen the critical thinking of audiences. 

Keywords: Urban music, ivorian youth, digital media, social values, behavior 
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Introduction 

Dans les sociétés contemporaines, la musique ne relève plus uniquement du registre de 

l'esthétique ou du divertissement. Elle constitue un « fait social total », au sens où elle participe 

à la structuration des imaginaires, à la circulation des représentations et à la production des 

normes culturelles. Comme l’affirme Z. Mogba (1984), la musique est une forme de 

communication socialement organisée qui reflète la structure socio-économique au sein de 

laquelle elle évolue. En Côte d'Ivoire, cette fonction a longtemps été stabilisatrice et critique, 

notamment à travers le Zouglou qui, selon A. Kamaté (2006), s'est construit comme un exutoire 

face au désespoir et un espace de liberté pour la jeunesse estudiantine des années 1990. 

Toutefois, depuis les années 2000, l'émergence du Coupé-décalé, du Rap Ivoire et du Biama a 

radicalement transformé les rapports entre musique, jeunesse et société. Ces genres ne sont 

plus de simples expressions culturelles localisées, mais des objets médiatiques massifs dont 

l'influence dépasse le contenu sémantique pour s'ancrer dans les dispositifs techniques de 

diffusion. Cette mutation s'éclaire à la lumière de la médiologie de R. Debray (1991), pour qui 

le média est un support matériel et symbolique qui structure les imaginaires sociaux. Ici, le 

canal numérique (TikTok, YouTube) ne se contente pas de transmettre ; il légitime et amplifie 

des messages qui entrent en contradiction avec les valeurs citoyennes traditionnelles. 

Cette centralité culturelle s'accompagne de préoccupations majeures. G. B. E. Tizié et al. 

(2019) expliquent que la marginalisation des valeurs citoyennes dans le champ musical ivoirien 

est désormais dictée par une « quête de facilité » et une course à l'argent. Ce phénomène rejoint 

la critique de l'industrie culturelle développée par T. W. Adorno et M. Horkheimer 

(1947/2005), qui décrivent un système où la culture, standardisée et marchandisée, favorise 

une consommation passive. Pour ces auteurs, l'industrie culturelle tend à anesthésier l'esprit 

critique au profit de modèles de réussite immédiate et de l'ostentation. 

Dès lors, dans un contexte marqué par la crise des repères éducatifs et le recul des valeurs 

sociales, cette question se pose : de quelle manière la communication médiatique de la musique 

urbaine participe-t-elle à la recomposition, voire à la corruption des valeurs sociales chez les 

jeunes ? 

Pour répondre à cette problématique, nous formulons l'hypothèse selon laquelle l'exposition 

régulière des jeunes ivoiriens à la musique urbaine fortement médiatisées contribue à la 

normalisation de contre-valeurs sociales. Ce processus s'éclaire par la théorie de S. E. Asch 

(1951) : la pression des modèles dominants modifie les jugements individuels. Cette 
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dynamique favorise alors le mimétisme culturel, l'agressivité verbale et l'hypersexualisation 

comme normes sociales. 

L'objectif principal de cette étude est d'analyser l'influence de la musique urbaine médiatisée 

sur les comportements sociaux, les représentations des valeurs chez les jeunes. Il s’agit d’abord 

d’identifier les genres musicaux et les canaux de diffusion les plus mobilisés. Ensuite, il 

convient d’analyser les formes d’influence exercées sur le langage et l’apparence. Enfin, nous 

chercherons à comprendre la manière dont les jeunes ivoiriens interprètent et négocient les 

messages véhiculés. Le présent article s'articule autour de trois axes : un dispositif empirique, 

une présentation des résultats, et enfin une discussion critique des données recueillies. 

1. Cadre de référence théorique et méthodologique 

1.1. Cadre de référence théorique 

Notre étude portant sur l’analyse de l’influence de la musique urbaine sur la jeunesse ivoirienne 

a mobilisé deux orientations théoriques : La médiologie et l’influence sociale. Ces cadres 

permettent de comprendre le rôle des médias dans la hiérarchisation des contenus et les 

dispositifs qui assurent leur diffusion. 

Ils mettent également en lumière les mécanismes psycho-sociaux par lesquels les jeunes 

s’approprient les modèles culturels véhiculés par ces musiques. 

1.1.1. La médiologie 

R. Debray (1991) a développé la médiologie comme méthode d'analyse des interactions entre 

les productions humaines, les structures sociales et les systèmes techniques de communication. 

Cette approche repose sur plusieurs concepts clés : le média entendu comme support matériel 

et symbolique de diffusion. La transmission qui désigne le passage des contenus dans le temps 

; et l'effet-retour selon lequel la culture façonne les médias autant qu'elle est transformée par eux. 

En Côte d’Ivoire, la perspective médiologique éclaire la manière dont la diffusion massive et 

répétée de certaines musiques par les médias contribue à une régression progressive des valeurs 

sociales. Comme le souligne Y. Citton (2014 : 181) : « les médias déterminent notre situation » 

et façonnent profondément la manière dont la jeunesse perçoit et intègre les normes sociales. 

Cette captation de l’attention par des contenus dominants illustre ce que C. Datchary (2016 : 

279) décrit dans son compte rendu comme une « féodalisation des usages » au profit de 

logiques mutilantes, qui orientent les comportements sociaux vers des régimes attentionnels 

exploités par le capitalisme contemporain. 
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Dans le même sens, Bernard Miège (2010 : 136) précise que les médias sont des « dispositifs 

socio-techniques et socio-symboliques » jouant le rôle d’« activateur des opinions et des 

intérêts au sein d’un espace public », ce qui conduit à privilégier les contenus les plus rentables 

au détriment de productions plus réflexives ou citoyennes. 

Ainsi, l’écologie de l’attention proposée par Y. Citton (2014) permet de penser la manière dont 

les industries médiatiques et culturelles orientent les comportements sociaux en Côte d’Ivoire, 

en invitant à dépasser une lecture strictement économique pour envisager l’attention comme 

un écosystème fragile, qu’il faut protéger afin de préserver des formes de vie collectivement 

soutenables et individuellement désirables. 

1.1.2.  La théorie de l'influence sociale 

S. E. Asch (1951) a développé la théorie de l'influence sociale à partir de travaux visant à 

comprendre comment les individus réagissent face à la pression du groupe. Selon cet auteur, 

les individus changent de comportement sous l'effet d'une pression réelle ou imaginaire exercée 

par une personne ou un groupe. Plusieurs concepts clés de cette théorie permettent de 

comprendre l'influence des musiques urbaines sur les jeunes. 

Le conformisme, décrit par S. E. Asch (1951), se manifeste par l'adoption de styles 

vestimentaires et de langages inspirés des tendances musicales dominantes pour s'intégrer 

socialement ou éviter l'exclusion. L'obéissance symbolique à l'autorité, analysée par S. 

Milgram (1963), s'exprime à travers la soumission aux artistes perçus comme des figures de 

référence culturelle. La dissonance cognitive, théorisée par L. Festinger (1957), apparaît 

lorsque les jeunes sont confrontés à des messages musicaux contraires aux normes 

traditionnelles, créant un conflit interne pouvant mener à l'abandon des repères sociétaux. 

Enfin, B. Latané (1981) a montré, dans son modèle de l'impact social, que l'influence exercée 

par la musique dépend de la popularité des artistes, de leur proximité via les réseaux sociaux 

et du nombre de jeunes exposés à ces contenus. 

L’articulation de ces deux théoriques assure une complémentarité féconde, en ce sens qu’elles 

se renforcent mutuellement. En effet. La médiologie analyse les dispositifs techniques qui 

assurent la circulation et légitimation de la musique. La théorie de l’influence sociale explique 

les mécanismes psychosociaux de transformation des comportements et valeurs des jeunes. 

Ensemble, ces paradigmes assurent une lecture complémentaire de l’impact de la musique 

urbaine. 
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1.2. Méthodologie 

L'étude adopte un devis mixte convergent. Cette approche croise des données quantitatives et 

qualitatives pour comprendre le lien entre l’influence de la musique urbaine et la recomposition 

des valeurs chez les jeunes ivoiriens. Elle permet de confronter les habitudes de consommation 

aux représentations sociales des jeunes. 

Le terrain d'étude couvre deux villes : Abidjan, pôle de production et de forte consommation, 

et Bouaké, espace de réception et de réappropriation. La population cible comprend 298 jeunes 

âgés de 15 à 35 ans, période charnière de la construction identitaire. L'étude mobilise un 

échantillonnage par quotas proportionnels. Cette méthode non probabiliste garantit la 

représentativité des profils. 

La collecte des données s’appuie sur trois techniques complémentaires. Un questionnaire 

mesure d'abord les habitudes d'écoute sur les plateformes numériques. Ensuite, des entretiens 

semi-directifs (n=24) permettent d'identifier les perceptions profondes des jeunes. Enfin, une 

analyse de contenu thématique et sémiotique est appliquée aux chansons et aux clips pour 

décoder les messages dominants. 

Le corpus d'analyse se compose de quinze œuvres issues des genres majeurs de la musique 

urbaine ivoirienne : 5 titres de Rap Ivoire, 2 de Coupé-décalé et 3 de Biama. La 

surreprésentation du Rap Ivoire reflète sa centralité dans les pratiques actuelles. Les titres ont 

été sélectionnés selon des critères de saillance médiatique, exigeant une visibilité supérieure à 

500 milles vues sur YouTube et une présence récurrente dans les tendances TikTok. 

Le traitement des données lie les fréquences statistiques aux discours des jeunes. Cette analyse 

met en évidence le lien entre la consommation médiatique et les changements de 

comportement. Elle identifie des marqueurs précis, tels que la désacralisation du langage ou 

l’esthétique de l’ostentation. Cette délimitation garantit que l’étude porte sur des objets 

effectivement consommés, en cohérence avec les pratiques réelles des enquêtés. 

2. Résultats 

Le traitement croisé des données empiriques et du corpus musical structure les résultats en trois 

axes. D'abord, la consommation numérique se révèle être omniprésente et domine le quotidien 

des jeunes. Ensuite, la caractérisation thématique des œuvres révèle des messages centrés sur 

l'ostentation et la provocation. Enfin, les dynamiques d'appropriation comportementale 

démontrent comment ces codes musicaux redéfinissent concrètement les valeurs, le langage et 

l'apparence des jeunes. 
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2.1. Pratiques de consommation et hégémonie numérique 

La musique urbaine s'érige désormais comme le socle structurant de la culture juvénile 

contemporaine ivoirienne. L'analyse des données de terrain atteste que la consommation 

outrepasse le simple divertissement occasionnel pour s'inscrire dans une dynamique 

proprement structurelle. 

Cette omniprésence se manifeste, en premier lieu, par une intensité d'exposition remarquable 

au sein du quotidien des enquêtés. De fait, 74 % des 298 jeunes interrogés s'immergent dans 

ces univers sonores chaque jour. L'ancrage de cette pratique est d'autant plus prégnant que 

59,7% de l'échantillon y consacre une durée supérieure à 90 minutes quotidiennes, témoignant 

d'une imprégnation constante de l'espace mental et social. 

Parallèlement, l'examen des vecteurs de diffusion confirme l'aboutissement du processus de 

transition vers le tout-numérique. L'hégémonie des plateformes est ici sans équivoque : 66 % 

des répondants désignent TikTok et YouTube comme leurs principaux dispositifs d'accès et de 

découverte. Ce basculement technologique modifie radicalement le rapport à l'œuvre, 

désormais médiatisée par lien de recommandation. 

Enfin, une hiérarchie des préférences se dessine nettement, révélant la domination symbolique 

du Rap Ivoire. Ce genre fédère 72 % des suffrages, devançant ainsi de manière significative le 

Coupé-décalé (56,8 %) et le Biama (38 %). Cette configuration brosse le portrait d'un paysage 

identitaire où le Rap Ivoire fait office de référent culturel majeur pour la jeunesse ivoirienne 

actuelle. 

2.2. Analyse thématique et sémiotique du corpus 

Afin d’illustrer les résultats de l’analyse thématique et sémiotique, nous présentons ci-dessous 

un corpus regroupé par genre musical. Ce tableau rassemble les extraits significatifs, les styles 

visuels et les impacts sociaux associés. Il permet de comparer les logiques discursives propres 

au Rap Ivoire, au Coupé-décalé et au Biama, et de mettre en évidence leur rôle dans la 

recomposition des valeurs sociales. 

Tableau 1 : Corpus des répertoires musicaux ivoiriens regroupés par genre 

Artiste / Chanson Extrait (inchangé) Type de 

vulgarité 

Style Analyse / Impact 

Didi B 

(Baudouin, 2025 ; 

Ya pas l’argent 

dedans, 2020) 

« Et de vos putains 

de carrières… », « 

petit succès 

seulement, ils 

deviennent tous 

Yacouba » 

Insultes 

directes et 

clash 

identitaire 

Bomber Off 

White, baggy 

Amiri, Jordan, 

chaînes en or ; 

dreadlocks 

teintes 

Normalisation de 

l’injure publique ; 

reproduction du 

lexique conflictuel 

par les jeunes 
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Himra (Yorobo 

Drill Acte 3, 2024) 

« Faut pas on la 

draguer, c’est ta 

fille, tiens ma petite, 

mets ça dedans… 

l’alcool est montée, 

c’est gâté… » 

Sexisme 

implicite et 

vulgarité liée 

à l’alcool 

Torse nu, 

tatouages, 

cargo pants ; 

crâne rasé 

Valorisation de 

comportements à 

risque ; inquiétudes 

pour adolescents 

exposés 

Suspect 95 

(Mercon, 2020) 

« C’est Suspect 95 

et quelques 

imbéciles », « T’as 

fait 4 ans sans hit… 

mercon » 

Provocation 

et 

humiliation 

verbale 

Chemises 

fleuries rétro, 

style dandy ; 

cheveux 

plaqués 

Clash valorisé comme 

réussite ; banalisation 

de l’humiliation 

sociale 

Didi B feat 

Sindika 

(Juventus, 2025) 

« Je bognan des 

gens… c’est quand 

on mougou ta go 

que t’es triste… » 

Arrogance 

matérialiste 

et vulgarité 

sexuelle 

Rolex, Gucci, 

Balenciaga ; 

dégradé 

sculpté 

Réussite réduite à 

l’argent ; exclusion 

des jeunes sans 

capital 

Debordo 

Leekunfa 

(Apéritif 

Yamoukidi, 2017) 

« Les vieilles 

personnes, quittez ! 

» 

Insolence 

générationne

lle 

Costumes 

colorés, 

chapeaux ; 

coupe courte 

Attaque aux valeurs 

africaines de respect 

des aînés 

Kedjevara 

(Décapsuleur, 

2024) 

« Tu veux donner 

conseil… ici là, on 

ne boit pas l’eau… 

» 

Ostentation 

et mépris du 

quotidien 

Costumes 

brillants, 

habits dorés ; 

cheveux lissés 

Glorification d’un 

mode de vie 

consumériste 

inaccessible 

Oyoki Onanayo 

Biama Brut feat 

Team 2 Poy (Mets 

moi au dos, 2024) 

« Mets moi au 

dos… » 

Hypersexual

isation 

explicite 

Débardeurs, 

shorts, maillots 

; rasé court 

Sexualisation précoce 

imitée par enfants sur 

TikTok 

Dydy Yeman (La 

pression, 2023) 

« La pression de la 

rue…» 

Lexique de 

la débrouille 

et du 

banditisme 

Baggy, 

oversize, 

casquette ; 

mini locks 

Glorification 

implicite du 

banditisme ; forte 

viralité (14M vues 

YouTube) 

Abomé 

l’éléphant (Were 

Were, 2024) 

« On est là pour 

rigoler… c’est 

l’immaturité qui 

mène la danse » 

Humour cru 

et vulgarité 

légère 

Chemises 

ouvertes, jeans 

; coiffure 

naturelle 

Impact modéré mais 

persistant dans 

soirées populaires 

Source : Notre conception, inspirée de Africa Radio (2026), Nil Mirum (2024), Presse 

Côte d’Ivoire (2026), Pan-African Music (2026), Music In Africa (2026), AIP (2026), 

Trace Africa (202-), YouTube (2026). Certaines données sont paraphrasées ou 

restituées en fragments courts à des fins analytiques. 

Ce corpus met en lumière des tendances convergentes. Le Rap Ivoire privilégie les insultes et 

l’ostentation, le Coupé-décalé valorise l’insolence et le consumérisme, tandis que le Biama 

accentue l’hypersexualisation et la débrouille. Ainsi, chaque genre contribue différemment 

mais de manière complémentaire à la normalisation de contre-valeurs dans la jeunesse 

ivoirienne à travers les supports médiatique. 

L'investigation minutieuse des 10 œuvres constitutives du corpus met en lumière une 

architecture discursive privilégiant la mise en scène spectaculaire et une transgression 

sémantique délibérée. Bien au-delà de leur dimension récréative, ces productions instaurent un 

nouveau paradigme sémiotique qui reconfigure l'imaginaire du jeune. 
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2.2.1. Le Rap Ivoire : entre rhétorique de la confrontation et culte de l'avoir 

Le Rap Ivoire s'articule prioritairement autour d'une poétique de l'affrontement et d'une 

célébration exacerbée de l'ego. En premier lieu, on assiste à une institutionnalisation de la 

trivialité dans la sphère communicationnelle. Des titres emblématiques tels que Baudouin (Didi 

B, 2025) ou Mercon (Suspect 95, 2020) transforment l'invective et l'abaissement de l'autre en 

stratégies de positionnement symbolique. Ce recours constant à la violence verbale ne reste pas 

confiné à la sphère artistique. Il irrigue les interactions sociales des jeunes, qui s'approprient 

les codes du « clash » comme mode d'expression légitime. 

Par ailleurs, cette posture discursive s'appuie sur une grammaire visuelle d'une précision 

rigoureuse. L'exhibition de signes extérieurs de richesse (qu'il s'agisse de griffes de haute 

couture comme Amiri ou de joaillerie imposante) projette un idéal de réussite calqué sur des 

standards globalisés. Une telle scénographie du succès engendre une perception segmentée de 

l'existence : l'individu est dépouillé de sa dignité sociale s'il ne dispose pas d'un capital financier 

ostensible, validant ainsi l'idée que l'essence de l'être se dissout dans l'absence d'avoir. 

2.2.2. Du Coupé-décalé au Biama : de l'insolence statutaire à la mise en scène 

charnelle 

Si le Coupé-décalé demeure le vecteur d'une apologie du gain immédiat et de l'hédonisme, le 

genre Biama déplace le curseur vers une exploitation plus crue de la corporalité. 

Sur le plan des ruptures éthiques, une œuvre comme Apéritif Yamoukidi de Debordo Leekunfa 

(2017) cristallise une forme de sédition générationnelle. Le discours tenu s'inscrit en faux 

contre les structures gérontocratiques traditionnelles, reléguant le respect des anciens au rang 

d'archaïsme social. Cette volonté de s'affranchir des tutelles morales classiques marque un 

tournant dans la hiérarchie des valeurs ivoiriennes. 

Simultanément, l'ascension du Biama, portée par des collectifs tels que Team 2 Poy, sacralise 

l'hypersexualisation comme principal moyen de performance numérique. En misant sur 

l'érotisation des corps et la diffusion de chorégraphies suggestives, ces contenus génèrent une 

viralité sans précédent sur des plateformes comme TikTok. Ce mécanisme de reproduction en 

boucle finit par naturaliser des comportements sexistes et dégrade, de manière précoce, les 

repères de pudeur et de décence chez les mineurs. 

2.3. Influence perçue et dynamiques d’appropriation comportementale 

L’articulation des données quantitatives et des récits de vie met en exergue un phénomène qui 

outrepasse largement la sphère du simple divertissement. En réalité, l’imprégnation par les 
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musiques urbaines opère une mutation profonde des normes sociales, au point de redéfinir les 

cadres de référence de la jeunesse étudiée. 

2.3.1. Recomposition des habitus langagiers et esthétiques 

L’influence médiatique se manifeste, de prime abord, par une porosité manifeste entre l’univers 

artistique et les pratiques quotidiennes des jeunes. Cette corrélation s’établit principalement à 

travers deux vecteurs de socialisation : le registre discursif et la sémiotique du corps. 

En ce qui concerne la dimension langagière, près de 58 % des enquêtés admettent une 

intégration directe du lexique musical dans leur expression courante. Ce glissement sémantique 

ne relève pas d'un simple épiphénomène, mais d'une véritable mutation des échanges verbaux 

qui suscite une vive préoccupation institutionnelle. En effet, les éducateurs observent une 

irruption croissante d’un « nouchi cru » au sein d’enceintes formelles où il était 

traditionnellement proscrit. 

Cette transgression des codes linguistiques est portée par des énoncés performatifs d'une rare 

violence symbolique, dont l'usage témoigne d'une rupture sémantique profonde avec les 

normes éthiques locales. À cet égard, l'invective « Mercon », popularisée par Suspect 95 

(2020), constitue un cas d'étude paradigmatique de la désacralisation du langage. Dans 

l'ontologie sociale et la réalité culturelle ivoirienne, ce terme renvoie originellement à l'injure 

suprême visant l'intimité maternelle. Une telle formulation représentait historiquement un point 

de rupture irrémédiable, un tabou dont la simple évocation était synonyme de conflit grave ou 

d'exclusion. Or, par le biais de la production musicale, ce vocable subit un processus de 

banalisation médiatique : il est extrait de son cadre injurieux « sacré » pour être réinvesti 

comme un simple gimmick rythmique. Cette mutation transforme l'offense absolue en une 

marchandise culturelle, neutralisant la gravité symbolique de l'insulte aux yeux d'une jeunesse 

en quête de nouveaux codes de distinction. 

Dans la même veine, l'expression de Himra dans Banger (2024), « Tu deviens un obstacle, on 

t'allume », cristallise cette radicalité où le contradicteur est dépouillé de son humanité pour être 

réduit à une entrave physique qu’il convient d'éliminer. L'appropriation de ces « punchlines » 

par les jeunes témoigne d'une volonté de calquer leurs rapports de force sociaux sur des 

modèles de confrontation désacralisés, où la transgression verbale devient le principal levier 

de légitimation au sein du groupe de pairs. 

Parallèlement, l’apparence physique s'érige en un lieu privilégié de mimétisme social. Environ 

45 % des enquêtés affirment avoir ajusté leur esthétique vestimentaire afin de se conformer 
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aux standards projetés par l'imagerie des clips. Si l'adoption de tenues provocantes chez les 

jeunes filles est fréquemment légitimée, ce phénomène de transposition des codes urbains 

s’observe également dans des sphères initialement préservées, telles que le champ religieux. 

L'émergence de figures comme KS Bloom illustre, à cet égard, une hybridation sémantique et 

esthétique inédite. Le style arboré par l'artiste (caractérisé par des vêtements oversize, des 

accessoires de mode urbaine et le port de locks s'éloigne des canons traditionnels de la piété 

pour embrasser les codes visuels du Rap Ivoire. Cette mutation ne se limite pas à l'apparence, 

elle imprègne le style musical lui-même, dont les rythmiques et les structures discursives 

tendent à s'aligner sur les productions profanes. Désormais, ces marqueurs identitaires sont 

admis et reproduits par de nombreux jeunes jusque dans les lieux de culte. Cette normalisation 

témoigne d'une volonté de la jeunesse de concilier foi religieuse et appartenance à la culture 

urbaine globalisée, érigeant ainsi l’image médiatisée en norme de désirabilité transversale. 

2.3.2. Représentations de la réussite sociale et érosion de la valeur de l'effort 

Au cœur de cette mutation socioculturelle, l’altération du rapport à la réussite constitue le 

marqueur le plus symptomatique d’un basculement axiologique. Les données quantitatives 

révèlent qu’une majorité significative de l’échantillon (62,7 %) établit désormais une 

corrélation intrinsèque entre les thématiques musicales urbaines et l’apologie de 

l’enrichissement fulgurant. Cette tendance témoigne d'un déplacement du curseur de la 

légitimité sociale : la figure traditionnelle du travailleur persévérant s'efface au profit de celle 

du « gagneur » immédiat. 

L’analyse qualitative vient étayer ce constat en mettant en lumière une pression narcissique 

exercée par les industries culturelles sur l'imaginaire juvénile. À cet égard, le témoignage de 

K. A. (23 ans, étudiant en Master 2, Bouaké) s'avère particulièrement éclairant. En pour lui, 

«la musique ne se cantonne plus à sa fonction ludique primordiale ; elle prescrit une véritable 

injonction à la consommation qui, par ricochet, fragilise l’estime de soi des sujets les plus 

précaires ». Ainsi, cette dynamique de rupture entre la musique urbaine ivoirienne 

d’aujourd’hui et les valeurs sociales s'articule précisément autour de trois facteurs de 

déconstruction de la valeur sociale. 

En premier lieu, on observe une glorification systématique du résultat au détriment du 

processus. Les clips et les discours, principalement dans le Coupé-décalé et le Rap Ivoire, 

exposent un luxe abouti. L'imagerie sature l'écran de véhicules de sport, de liasses de billets et 

de joaillerie imposante. Toutefois, les étapes laborieuses de l'acquisition restent occultées. Ce 
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raccourci visuel entre l'individu et l'objet de prestige suggère une réussite fondée sur 

l'opportunité ou la « débrouille ». Dès lors, la planification et la patience ne sont plus perçues 

comme des vertus cardinales. 

Par ailleurs, cette mutation entraîne une marchandisation radicale de l'identité. L'existence 

sociale de l'individu n'est plus indexée sur ses qualités intrinsèques, ses diplômes ou son apport 

à la communauté. Elle se trouve désormais subordonnée à sa seule capacité de déploiement 

ostentatoire. Comme le souligne le verbatim de l'enquêté de Bouaké : « si t'as pas d'argent, t'es 

personne ». Cette affirmation traduit une déshumanisation symbolique de ceux qui ne peuvent 

suivre le rythme effréné de la consommation médiatisée. 

Enfin, le succès est désormais inféodé à un impératif de visibilité spectaculaire. La réussite ne 

se vit plus dans l'intimité ou l'utilité sociale, mais dans la démonstration publique. Des concepts 

tels que le « travaillement pendant les concerts » ou le « farotage » illustrent cette dérive. Cette 

configuration suggère que le « paraître » financier fait office de seul sauf-conduit dans l'espace 

public. Par conséquent, la dignité humaine se transforme en un simple accessoire lié au capital 

disponible. 

En somme, ce changement de paradigme substitue à l'éthique de l'effort une métaphysique du 

succès instantané. La musique urbaine, par sa répétition algorithmique, finit par saturer l'espace 

mental des jeunes, rendant les modèles classiques de réussite scolaire ou professionnelle 

obsolètes ou, du moins, socialement moins désirables. 

2.3.3. L'ambivalence du récepteur : entre aliénation et distanciation critique 

Nonobstant cette influence prégnante, il convient de ne pas occulter la capacité de discernement 

dont font preuve certains récepteurs. L’étude met ainsi en relief une ambivalence structurante 

dans le rapport à l’œuvre. La réception ne saurait donc être réduite à une simple aliénation 

passive. 

D'une part, une fraction non négligeable des jeunes (34 %) perçoit encore la musique comme 

un vecteur de sensibilisation. Pour cette catégorie de jeunes, les productions urbaines 

conservent une fonction de critique sociale. Ils y décèlent des messages de dénonciation des 

travers de la société actuelle. Cette persistance du sens critique démontre que l'influence 

médiatique reste modulée par le discernement individuel et le capital culturel du récepteur. 

D'autre part, l’influence n’est jamais purement subie ; elle donne lieu à une appropriation 

active. Les sujets se réapproprient les slogans et les chorégraphies pour forger leur propre 

identité au sein du groupe. Dans cette perspective, la musique urbaine fonctionne comme un 
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répertoire de signes manipulables. Elle devient un outil de communication participative et un 

levier de reconnaissance sociale entre pairs. En définitive, le public juvénile négocie en 

permanence sa place entre la fascination pour les modèles proposés et l'affirmation de sa propre 

autonomie. 

3. Discussion : Musique urbaine, industrie culturelle et recomposition des valeurs 

L’analyse des données de terrain met en exergue une institutionnalisation de la culture urbaine 

au sein du quotidien juvénile ivoirien. Avec 74 % de consommation quotidienne et une 

exposition supérieure à 90 minutes pour la majorité, cette pratique dépasse le simple 

divertissement pour devenir une imprégnation mentale constante. Sous l’angle médiologique 

(R. Debray, 1991), cette prédominance du numérique et des plateformes comme TikTok et 

YouTube (66%) formatent l'imaginaire social des jeunes, érigeant le flux technologique en 

instance de légitimation des normes. 

3.1. Logiques industrielles et normalisation de la transgression 

L'école critique de Francfort permet de théoriser la standardisation observée dans les 

thématiques de l'ostentation et de la provocation. Alors que nos résultats pointent une saturation 

des messages centrés sur le gain immédiat, T. W. Adorno et M. Horkheimer (1947/2005) y 

voient l'aboutissement d'un système où le produit culturel est calibré pour une consommation 

passive. En Côte d’Ivoire, cette dynamique transforme le tabou en marchandise : l’usage du « 

nouchi cru » et de l’invective (ex : Mercon) illustre une désacralisation du langage au profit de 

la rentabilité médiatique. 

Comme le suggère B. Miège (2010), les dispositifs sociotechniques actuels agissent comme 

des amplificateurs de l'opinion, privilégiant le « clash » car il est économiquement plus 

performant qu'un message citoyen. Cette « écologie de l'attention » (Y. Citton, 2014) explique 

pourquoi les modèles de réussite spectaculaire s'imposent avec une telle force, créant ce que C. 

Datchary (2016) appelle une « fœdalisation » des comportements numériques autour de 

quelques figures de proue. 

3.2. Mécanismes d’influence et pressions psychosociologiques 

Le mimétisme identitaire (vestimentaire et langagier) identifié chez près de la moitié des 

enquêtés trouve une résonance dans la théorie de l'influence sociale. S. E. Asch (1951) 

démontre que la pression du groupe modifie les jugements individuels, ce qui explique 

l'adoption massive des codes esthétiques des clips par les jeunes. Parallèlement, la perception 

des artistes comme autorités culturelles renvoie à l'obéissance symbolique de S. Milgram 
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(1963). Pour lui, l’on imite les comportements transgressifs parce qu'ils sont portés par des 

figures de succès. 

Toutefois, cette influence génère des tensions internes. La persistance d'une conscience critique 

chez 34 % des jeunes révèle une « dissonance cognitive » (L. Festinger, 1957). Le récepteur 

est pris entre son adhésion au groupe et la perception des dérives éthiques. Enfin, par un effet 

d’« agenda-setting » de (M. Mccombs et D. L. Shaw, 1972). En effet, les médias musicaux 

hiérarchisent les valeurs, plaçant l'avoir et le paraître au sommet des préoccupations juvéniles, 

au détriment des modèles classiques de réussite. 

3.3. Mutations axiologiques et hybridations culturelles 

Le glissement des valeurs observé en contexte ivoirien marque une rupture profonde. Ces 

paradigmes croisés mettent en lumière une mutation profonde de l'identité ivoirienne. Si Z. 

Mogba (1984) affirmait que la musique reflète la structure socio-économique, nos résultats 

montrent une accélération de cette tendance : la « quête de facilité » (G. B. E. Tizié et al., 2019) 

supplante désormais l'éthique du travail. Historiquement, là où le Zouglou portait une voix de 

résilience (A. Kamaté, 2006), les genres actuels comme le Biama basculent dans une « 

hypersexualisation » qui dégrade les repères de pudeur. 

Néanmoins, l'appropriation du nouchi (58 % des jeunes) demeure un marqueur complexe. Si 

A. D. Lezou Koffi (2017) y voit un outil participatif, nos données alertent sur son usage dans 

des rapports de force violents, rappelant les analyses de M. Galy (2004) sur la culture de la 

violence. L'exemple de l’hybridation chez KS Bloom est ici fondamental. Il démontre que 

même les sphères religieuses sont contraintes d'adopter les codes de la culture urbaine pour 

exister, illustrant une normalisation transversale de l'image médiatisée. 

4. Vers une autonomie du récepteur 

En dépit de cette emprise, il importe de souligner que le récepteur n'est pas totalement aliéné. 

Conformément aux thèses de D. Mcquail (2010), une fraction des jeunes pratique une « 

réception active », négociant le sens des messages et conservant une distance critique. Dès lors, 

plutôt que l'interdiction, l'usage de stratégies de communication comme le « nudge » (R. H. 

Thaler et C. R. Sunstein, 2008) pourrait aider à renforcer l'esprit critique sans brimer la 

créativité. 

Au regard de ce qui précise, nous constatons que la musique urbaine ivoirienne agit comme un 

puissant catalyseur de changement social. Même si elle offre des espaces d'expression 

identitaire, elle impose simultanément une « métaphysique du succès instantané » qui fragilise 
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les structures éducatives traditionnelles. Pour les recherches futures, il sera essentiel d'étendre 

cette étude aux zones rurales pour vérifier si cette hégémonie franchit les frontières de la 

périphérie. 

Conclusion 

Au terme de cette étude consacrée à l’influence de la communication médiatique de la musique 

urbaine sur la jeunesse ivoirienne, plusieurs conclusions majeures s’imposent, confirmant 

l’hypothèse d’une mutation profonde des cadres de référence axiologiques. La recherche a 

permis de démontrer que le Rap Ivoire, le Coupé-décalé et le Biama ne constituent plus de 

simples divertissements, mais s'érigent en un « fait social total » participant à la structuration 

des imaginaires. 

L’analyse des pratiques révèle d’abord une hégémonie numérique incontestable : avec 74 % de 

consommation quotidienne et une imprégnation mentale dépassant 90 minutes pour la majorité 

des enquêtés, la musique urbaine sature l'espace social. Cette omniprésence valide la 

perspective médiologique de R. Debray (1991). En effet, le support numérique (TikTok et 

YouTube) n'est pas qu'un canal neutre ; il agit comme un dispositif sociosymbolique qui 

légitime des normes et « fœdalise les usages », selon l'expression reprise par C. Datchary 

(2016). La répétition algorithmique de ces contenus transforme ainsi la musique en une 

instance de transmission de valeurs dominantes. 

Sur le plan thématique, l’investigation met en lumière une « institutionnalisation de la trivialité 

» et une apologie de l'enrichissement immédiat. Ce constat s’éclaire à la lumière de la critique 

de l’industrie culturelle de T. W. Adorno et M. Horkheimer (1947/2005). Le produit musical, 

standardisé pour une consommation passive, privilégie le « clash » et l'ostentation car ils sont 

économiquement plus performants. Le cas de l'invective « Mercon », désacralisée pour devenir 

un simple outil marketing, illustre cette déshumanisation symbolique où le tabou social est 

sacrifié sur l'autel de la rentabilité médiatique. 

L’influence sur les comportements est également manifeste, avec 58 % des jeunes intégrant le 

lexique musical dans leur langage et 45 % adoptant le mimétisme esthétique des clips. Ce 

phénomène de transformation des habitus s'explique par la théorie de l'influence sociale de S. 

E. Asch (1951). L’adoption de ces nouveaux codes répond à un besoin de conformisme au 

groupe de pairs pour éviter l'exclusion sociale. L'érosion de la valeur « effort » au profit d'une 

« métaphysique du succès instantané » constitue alors le marqueur le plus symptomatique de 

ce basculement axiologique. 
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Toutefois, cette étude récuse tout déterminisme médiatique absolu. La persistance d'une 

capacité de discernement chez 34 % des récepteurs témoigne d'une « réception active », telle 

que définie par D. Mcquail (2010). Ces jeunes négocient leur identité en réinvestissant les 

messages musicaux comme des vecteurs de critique sociale. 

En définitive, si la musique urbaine ivoirienne agit comme un puissant catalyseur de 

changement social, elle impose un défi majeur aux structures éducatives traditionnelles. Face 

à cette mutation, l’étude soutient la nécessité d’une communication intégrant l’approche sociale 

et le « nudge », concept développé par R. H. Thaler et C. R. Sunstein (2008), afin de renforcer 

l'esprit critique des jeunes. Pour les recherches futures, il sera essentiel d'étendre cette étude 

aux zones rurales pour vérifier si cette hégémonie culturelle numérique franchit les frontières 

de la périphérie urbaine. 
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